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sente un être isolé, comme l9rsqu*oil
dit -Jacques G'artier était coura-eux.

Sans parler de quelques autres sor-
tes de propositions que l'on considère
dans l'analyse grammaticale on logi-
que des phirases, nous mentionnerons
la distinct ion, importau te exi Logique,
des propositions déterminées et des
propositions indétermninées (nous em-
ployons â\ dessein ces expressions, au
lieu des mots générales et particuliè-
res qu'on trouve dans les auteurs.)

Nous dirons qu'une proposition est
déterntin6à ou indétermi(née, selon quo
le enjet est lui-rnmm déterminé ou
indéterminé.

Dieu est tout-puissant : voilà une
proposition déterminée, car on sait
de qui l'on parle : Dieu.

Un hoinme s'est tué :voilà une pro-
position indéterminée, car la plirase
ne désigne pas l'homme qui s'est
tué.

Un nom peut être déterminé de
trois manièrâ s

1. Par lui- même, soit comme nom
propre, soit comme nomn générique:
César fut cruel1,-l'hommtne est perfec-
tible ;

2. Par un adjectif posressif ou
démonstratif : -non chapeau est nieuf',
-cet hommne est savant ;

3. Par un qualificatif, ou un com-
plément, ou une proposition inciden-
te : l'hommne veriztueu est estimé,-
l'hommne de bien est estiraé,-'hommiie
qui fait le bien est estimé.

En logique, on emploie les quatte
lettres A, Ei, 1, O, pour désigner en
abrégé quatre sortes de propositions,
comme il suit

A pir position (léterminéo afflrmn ative.
E jarosit ion d'-termaaaée négative,
1 1-ro,#ositioii iiteterm inée affrimative,
O prolositiotI in-ltermtinée négative.

Exemiples

A Le Soleil échauffé.
E La Lunte n'éeltaiurt) pias.
1 Uta bateau s'est perdu.
(J Doux (les mnatelots n'ont pu se sauverr

011 dit, une proposition en A, en E,
en I, en O.' -

Atres Unités dut systènie mnétrique
universel

Le système métrique universel a
(les unités pout- les longueurs, surfaces,
volties, capacités et poids. comme nous
l'avons déjà exposé.

Mais il cin a aussi Potur div-erses autres
soi-tes de-grandeuîrs, et d'abord pour les
Monnaies.

Les monnaies d'or' et (l'argent sont
au titre neuf dixièmecs, c'est-à'-ditec q u'el les
contiennent nienuf (dixièmles de leutr poids
en or ou en argent, et titi dixième en
cuaivre ; de plus il est ad luis qu'àt Poids

éal'or- vat quinze fois et demie plus

C'1(,est par son poids que l'iniité meoné-
tai re nommé franc se rattache aut sys-
tème métrique universel : le franc 'est
une mnonnaie d'argesnt du po:l (le cinq
grai nes. La pièce de cinq francs, qui
réponîd *assez exacta'anent à la1 piastre
catiadien ne. pûs-- vinîgt-ciîî naq ms
Ut pièce d'or de2 cinq franics, qui répond
approxiimati vemeutt au dollar des Etats-
Unis, pèse quinze fois et demie moitns.

Lefranc se divise en décimes ou
dixièmîes, et en centimes ou centièmnes.

Durées. La mnesuire des durées; ie peait
guère être ratt;achée alu svstèmneý nié-
trique ;tou tefois, le pendul t(lui bat la
seconde al ne loii-tiîett î dI'un mniière mnoins
six millimètres. E asctd s 'nt
des durées dans les scienîces expéritnen-
tales, prticipalemient<lats la Mécanique.

Efforts. Le poids d'uîî corps étant, égal
à l'e/ffort qu'il faut faire pour sou tenuir ce
corps et l'emipêcler (le tomber, oui prend
c:otime -lnité dles efforts l'effort qu'il fat
faire Pour poites- tin kilogr-ammae, oti bien
l'effort ini lle fois pins granîd qu'il fau-
drait faire pour Por-ter utne tonne.

Le kilogramime et la tonne sont donic
inn même temps des unités de po/is et
des unités d'efforts.

Travail. Lýe travaili mécaniique con)tsiste
en tini effort exercé et unt cheicnn par-
couru sous l'inîflumence de cet effort. Il! a
pour unités le kilograinniètre et le
toiinètre, consistantèen un effort d'un
kilogramme ou d'une tonne, et unt che-
min d'un mètre.

1 ,a puissance mécanique d'un moteur
est le travail que ce moteur est capable


